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GEOLOGIE

en mouvement

Des geologues de l'Universite de Lausanne

travaillent depuis 24 ans dans l'Himalaya. Iis ont

neussi ä elaborer un modele cinematique original

de revolution de cette chaTne montagneuse.

r.
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Se
mouvant par plaques, plisse de partout, crachant de ses pores

un feu du diable, 1'«epiderme» terrestre fait l'objet dune
auscultation minutieuse. Mais ce sont peut-etre lä aussi ses secrets

de longevite que la Planete bleue rechigne ä devoiler facilement ä ses

dermatologues attitres, les geologues. Parfois alors, eile les contraint ä

elargir leur horizon scientifique pour etudier son visage dans son
ensemble. «Avant, les branches scientifiques etaient souvent cloisonnees,

explique Jean-Claude Vannay, privat-docent en geologie ä l'Universite

de Lausanne. Aujourd'hui, on voit qu'elles sont dependantes les unes

des autres quand il s'agit d'expliquer comment la Terre fonctionne.»

Ainsi en est-il de la climatologie et de la geologie, qui semblent ä

premiere vue peu interdependantes.

Pour etudier ce probleme de plus pres, le geologue, accompagne de

collegues des universites de Vienne, Freiburg (D) et Londres, s'est rendu

loin, tres loin. Dans les gorges de la riviere Sutlej, au milieu de l'Himalaya,

cette chaine montagneuse longue de 2500 km, qui s'eleve jusqu'au
ciel parce que deux plaques d'ecorce terrestre, Finde d'un cöte et la plaque

eurasienne de lautre, s'affrontent encore aujourd'hui ä la vitesse de

2 cm par an. Loin, certes, mais en terrains connus, puisque les premiers

travaux effectues dans cette region par les equipes lausannoises ont ete

inities, il y a 24 ans, par le professeur Albrecht Steck, un des pionniers

Le pouvoir d'erosion de la riviere Sutlej s'est manifeste de maniere spectaculaire
en aout 2000 par de nombreux eboulements et glissements de terrain causes

par une crue eclair atteignant 12 metres de hauteur.

FONDS NATIONAL SUISSE



des recherches geologiques menees dans l'Himalaya Des travaux qui ont

permis d elaborer un modele cmematique original de revolution de la

chaine himalayenne
Dans ce cas precis, l'emgme qui turlupmait les scientifiques, loin

d'avoir des liens evtdents avec le climat, etait de comprendre comment
certaines roches de la plaque indienne, qui glissait sous la plaque

eurasienne, reapparaissaient quelques millions d'annees plus tard en

surface Pour esquisser une reponse, J -C Vannay fait un bond de

25 millions d'annees dans le passe. « La plaque indienne etant entrainee

jusqu'ä 30 km de profondeur, une couche superficielle de roches sedi-

mentaires, chauffee jusqu'aux 700° C qui y regnent, devient visqueuse
et se detache en btseau, comme une ecaille Puis, eile se retrouve coincee

entre les deux plaques avangant l'une contre l'autre » A l'image de la päte
d'un tube de dentifrice serre entre deux pomgs, cette matiere rocheuse

ne peut que remonter et se « repandre » ä la surface en se refroidissant

(fig 1) Tres lentement toutefois, ä une vitesse de quelques millimetres

par an, et done durant des millions d'annees

Leroston joue ensuite son röle et gngnote le relief de cette barrtere

naturelle en croissance « Ce premier episode est bien connu des geolo-

gues, on pensait alors que l'exhumation de ces roches lmtialement
enfouies etait terminee », precise J -C Vannay

Mais, 15 millions d'annee plus tard - tl y a done environ 10 millions

d'annees-, l'histoire se repete Une nouvelle ecaille se detache de la couche

indienne (fig 2). Ces roches se trouvant une nouvelle fois compressees en

profondeur, ressortent ä la surface en perdant la chaleur ä laquelle elles ont
ete soumises Avec une difference la composition de ces roches indique

que ces pertes thermiques etaient plus rapides que ce qui avait ete estime

lors du premier episode Autrement dit que, durant cette deuxieme

exhumation, les roches ont refait surface beaueoup plus promptement

L'influence du climat
Pour expliquer ce phenomene mcompnsjusqu'alors, J -C Vannay a tenu

compte d'un nouvel acteur entre en jeu le climat dans ce decor desor-

mais montagneux En effet, au nord de l'Himalaya git le plateau tibetain,

sec et froid Au sud par contre, l'Ocean Indien lance ses vents chauds et

humides qui viennent buter contre le versant sud de la chaine La, les

fortes pluies de ce qu'on appelle aujourd'hui la mousson induisent un
phenomene d'erosion tres marque. Couple a la pression en profondeur,

toujours presente car due ä une tectomque des plaques vigoureuse, ce

phenomene a fait que la « päte rocheuse » compressee pouvait remonter

plus rapidement, au fur et ä mesure que les quantites de roches parve-
nues en surface etaient deblayees par l'erosion (fig 2)

« Des simulations mformatiques concernant ce versant, tantöt avec

et tantöt sans cette erosion, ont confirme ces assomptions », se rejouit le

geologue Et de resumer « Plusieurs phenomenes entrent en retroaction
la tectomque des plaques a cree une topographie prononcee, qui a

ensuite perturbe le climat local en induisant de fortes precipitations, ce

qui a engendre une erosion marquee Durant ce deuxieme episode, e'est

done cette erosion qui aurait favonse l'exhumation de ces roches des

profondeurs » Mais le plus interessant reste ä venir « Nous avons pu
mettre en evidence que cette exhumation a encore lieu aujourd'hui

REMONTEES DE ROCHES

meme D'une part, d'autres etudes identiques ont ete menees dans

d'autres regions de l'Himalaya, avec des resultats similaires D'autre part,
les frequents tremblements de terre et meme des releves de roches datant

seulement de 3300 ans - une broutille en geologie - conftrment ces

hypotheses Cette tectomque est done tres active, e'est pourquoi eile est

passionnante »

Et utile 1 Elle permet en effet de mieux cerner la geomorphologie de

la region afin de prevemr les dangers qui y sont lies, comme l'immense

crue de la Sutlej qui a ravage la vallee en 2000 (photo), causant 140 morts

et d'enormes degäts « Nous avons observe que cette riviere est < en de-

sequilibre>, e'est-a-dire quelle erode beaucoup car la topographie en

mouvement lui impose continuellement des pentes raides », explique-t-il
Aux promoteurs d'un projet hydrogeologique dans la region, qui
devaient faire face ä d'enormes problemes de construction, J -C Vannay

et ses collegues ont aussi tente d'en exphquer les raisons, liees ä cette

actmte geomorphologique intense « Nous avons discute avec eux, mais

lis semblent ne pas etre conscients de tout ce qui se passe ici, car tous

ces phenomenes sont encore mal connus », conclut-il. Nul doute que les

nombreux travaux des geologues de l'Umversite de Lausanne, dont ceux
de J -C. Vannay, contnbueront done ä percer un peu plus les secrets de

la mue lente mais mmterrompue de cette bonne vieille troisieme planete

depuis le Soleil
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Fig 1 Premier episode (25 a 15 millions d'annees]

Compressee entre les plaques indienne et eurasienne qui s'affrontent,
la partie superieure de la plaque indienne, appelee « Cristallin du Haut

Himalaya», ressort en surface [a] En profondeur, le deuxieme episode

se prepare [b]

Mousson
Cristallin du Bas Himalaya

Fig 2 Deuxieme episode (10 a O millions d'annees]
Le phenomene se reproduit avec une deuxieme couche, le « Cristallin

du Bas Himalaya » Cette remontee de roches est facilitee par l'erosion

causee par les fortes pluies de la mousson venant buter contre la

barriere montagneuse Ces mouvements sont encore actifs, comme
le conftrment de nombreux tremblements de terre
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